
fleur le Gaufre pour effrec mployée ýen ta fondation
d'vn Euefché (elCanada; la demande regarde, lexe-
,cucion du Teffament fait par ledit fieiur li Gaufrepar
lequel il s'eft eftdiéd<fpfetr toutele bien qu'il auoic
rceu de lailiberalirt e fon pere & de fa mere en vn
nombre iniiny de legs; qu'vnautrec que luy ne fe fila
iamais imagine;i a efté poùrueud'vn Office de Mai-
ltre ordinaire en la Chambre des Comptes, pour le-
quel fen pere ~a financé la fimme de cent cinqluante
mil Lures aux Parties cafiielles ; il l'a vendu la fomme
de-foixiante & deux mil cfCus , fur laquelle il a touché
dixomil efeus conant ; c'eft la ýfommiequ'il a dépoféo
-entre les mans du Baron d~e Ranty. &Ma Dauuerfiere,
poutr la fondation die l'F-ucfché dé Canada ; il a fait

linTellament Ologràphe , reeuiiid? lc
demandée 5 ce Teffamnent edl efcrit & ligne de fa
m-ain ; fa niere qui l'a fiiruefcu ne veut point attaquer
lapao6de la prfone 4 -fo fils s'eftant pooéd
fujure le aâ'ons<ldu Perc Blernard, les a i-mitées auc
itne ferueuir iiicroyable'; fa mort arriuée auant l'âge
Iuy caufe vne douleur illkonfolable, -& bien plus

Frande-qu- la perte de fon bien . Ellefe promet que
a Cour autliorifera lamnais des difpofitcîons d ' la
qua-hté de c d ellesdn f quefion, par lefquelkes on
L,foiiiêg, vae-fanraille de fon bien, & 0 1oi 'blefe la

pice, rerelle . Si lamais la Co~ur a condamné les
dif oïti<,n excefliucs,faices au prjudice des peres

eaiife p*euif c'eft e cette oecafion qu'il doit ditre
prtiue puis que. ce Teflanment rjfef toutes les


